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Le site du Puy Laborie, Peuch-Redon n’est pas concerné par 

une protection règlementaire.

Le site est inventorié en tant que ZNIEFF de Type 1 créée en 

2000 : Coteau calcaire du Puy Laborie, N°régional 518 N°ZNIEFF 

SPN : 740120086. Surface 33 hectares.

Le Puy Laborie-Peuch-Redon est une butte témoin. Elle 

s’élève au sud de la commune urbaine de Brive-la-Gaillarde 

et se prolonge sur la commune de Noailles. Ce puy est 

constitué par un complexe de milieux calcaro-marneux au 

sommet et se poursuit sur les versants par des landes dégra-

dées et des bois sur des formations gréseuses. Les vallons 

en bas des versants sont constitués par des fonds humides. 

Ce site est périurbain, ainsi certaines zones naturelles remar-

quables se trouvent en limite ou au sein de jardins de zone 

pavillonnaire. Les particularités géologiques 

permettent le développement 

d’une mosaïque de milieux 

exceptionnels pour la région.

Le CEN intervient sur ce site 

depuis 1999. Une 

première convention de 

gestion a été signée avec un 

propriétaire privé sur 70 ares. Une 

nouvelle a été obtenue sur 30 ares 

en 2011. Et le CEN a acheté une 

parcelle en 2012 de 46 ares 41.
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Puy Laborie - Peuch RedonPuy Laborie - Peuch Redon

La succession des substrats géologiques permet l’installation d’habitats très diversifiés du sommet au pied de 
versant.
Le sommet de la butte constitué par des roches calcaires dolomitiques est composé d’une chênaie pubescente 
dans laquelle ont été implantés des pavillons.

Le haut de versant marquant la limite  géologique est 
des calcaires dolomitiques, est constitué par des 
pelouses xérophiles calcicoles dont de nombreuses 
plantes sont d’affinité méditerranéenne (Stéhéline 
douteuse, Leuzée à cônes, Immortelle de 
stoechas…). Les versants est et sud sont marqués 
par des peuplements de résineux.
Les versants se poursuivent sur une alternance de 
marnes et de bancs calcaires sur lesquels se déve-
loppent des pelouses calcaro-marneuses méso-xéro-
philes dont les espèces caractéristiques sont : la 
Cardoncelle molle, la Phalangère rameuse, la Chlore 
perfoliée… Ces pelouses sont riches en orchidées : 
Ophrys bécasse, Orchis moucheron, Orchis pyrami-
dal, Ophrys abeille…
Lorsque les marnes deviennent dominantes s’installe 
une pelouse écorchée neutrocline à Molinie, dont les 
espèces les plus abondantes sont : le Plantain 
maritime, le Laîche glauque, la Scorzonère humble…
Au contact des marnes et des grès imperméables 
apparaissent des sources pétrifiantes. Ces forma-
tions hydrogéologiques sont exceptionnelles en 
Limousin. L’eau circulant dans les formations 
calcaires perméables du sommet s’est chargée en 
calcaire dissout. Lorsque les eaux ressortent, au 
niveau des couches imperméables, le calcaire se 

Partenaires financiers

Brive-la-Gaillarde, 19

FicheFiche
de sitede site 3434

N° de la carte IGN au 1/25000 : 2135-O

Association sans but lucratif régie par la loi 1901, il a été créé par la volonté des associations de protection de la nature du Limousin, sous l’impulsion de Limousin Nature Environnement qui souhaitait l’existence en Limousin d’une structure consensuelle spécialisée dans la gestion directe d’espaces naturels. Il est dirigé par un conseil d’administration représentatif de la diversité de ses adhérents (individuels, représentants d’associations, de collectivités et d’établissements publics…). Ce CA s’appuie sur un Conseil scientifique pluridisciplinaire composé d’une vingtaine de spécialistes régionaux des sciences de la Terre. Le Conservatoire dispose d’une équipe salariée.

Le CEN LimousinLe CEN Limousin

Nos missions Nos missions 
Connaissance, protection, gestion, valorisation sont les 4 mots clés qui définissent l’action du Conservatoire. Grâce aux suivis de l’évolution des milieux, le Conservatoire met en place d’ambitieux programmes de préservation des espaces naturels ainsi qu’une gestion conservatoire adaptée.Il peut devenir propriétaire des sites, locataire ou signer avec les propriétaires des conventions de gestion nécessaires à la conservation des milieux naturels et des espèces à fort enjeu de conservation. Ce travail permet de bien connaître le site et de mettre en œuvre l’ensemble des opérations de gestion (fauche, pâturage, bûcheronnage…).Ensuite, le Conservatoire évalue l’impact des travaux sur la faune, la flore et les habitats en réalisant des suivis natura-listes et pour que chacun mesure l’importance du patrimoine naturel et l’intérêt de le conserver, il propose des supports de communication ainsi que des aménagements légers sur certains sites pouvant accueillir du public. Le Conservatoire est avant tout une structure de concerta-tion qui tente dès que possible de maintenir dans le tissu économique local les espaces naturels et ruraux qu’il a en gestion. C’est ainsi qu’une cinquantaine d’agriculteurs, déjà, contribuent à la gestion des espaces naturels remarquables du Limousin.

Le CEN Limousin est membre de :

dépose à nouveau et forme du « tuf » où il fossilise la végé-
tation.
Au niveau des replats gréseux recouverts de marnes, les 
eaux chargées en calcaire dissout forment un bas marais 
alcalin, composé par : la Linaigrette à feuilles larges, la 
Spiranthe d’été, le Scirpe à une écaille, le Laîche à épis 
distants. Ce bas marais est le plus vaste de la région. 
Le reste des versants est constitué par des grès. Leur 
composition est très variée entraînant un relief tourmenté 
(pentes abruptes, replats, micro-falaises). Les parties 
gréseuses sont essentiellement composées par des forma-
tions boisées dominées par le Chêne. Des landes sèches 
d’influence thermophile sont encore présentes sur de 
grandes surfaces, elles sont le plus souvent dominées par 
la Bruyère à balais. Des pelouses sèches acidiphiles se déve-
loppent sur les replats, certaines sont encore pâturées. Sur 
des affleurements sableux ou des micro-falaises existent 
des pelouses siliceuses d’influence thermophile dominées 
par des plantes annuelles dont de nombreuses espèces 
sont rares : le Silène de France, le Lin de France, 
l’Hélianthème à gouttes, le Trèfle aggloméré...
Sur les grès massifs existent des suintements temporaires 
qui permettent le développement de petites communau-
tés de plantes annuelles essentiellement printanières : le 
Jonc à tête, le Jonc des crapauds, la Radiole faux-lin.
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Prairies gréseuses au printemps
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